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Il Y a une vingUline d'ann6es, j'ai découven, à l'occasion d'une émission 
de Radio, le poète français GUlUEV1C. faime beaucoup sa poé,ie. 

Un de ses recueils s'appelle . Euciidienn<S » et a été édité chez Gallimard 
en 1967. Il conLient 43 dessins sch<!matiques de figures géoméoiques assor
ties. chacune. d4un poème qui le commente et lui sen de pcndanL 

Il y a plusieurs années déjà que j 'ai acheté ce recueil et je relis cenains de 
ces poèmes de manière irrég uli~re. 

J'ai acquis I:l conviction que ce lte œuvre pourrait êLree uti le à tous les 
él~ves « de la Maternelle il {'Université» et 11 IOUS les professeurs de mathé
matiques « de la Mar.md~ à l'Université • . Je vais es ayer de dire pour
quoi .J'emprunte les réflexions qui suivent au livre « Guille.ic ou la slrénid 
retro".ée • de Jean PIERROT, Editions du Champ Vallon, 1984. 

Tout l'an du poète va consister à s'éloigner le plus possible de l'én néé 
scientifique nonnal qui est : 

général 
lm pusonnel 
neutre 
DOn situé dans le kmps el dans l'espace 
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IndépendlUlt de la personnalité de l'émetteur 
ou <eUe du rkepteur et des <Ïr<:onstan<es de l'énonciation, 

n s 'agit pour lui de : 
développer une énonciation personnalisée 
dramatisée en un fréquent dialoaue 
constamment <baillé d'aI!ectivité et de présence 
el pour ainsi dire de <baIeur bumaine, 

TantOt le poète condwt ln figure il se prt!senter elle' mem., à décrire son 
être, à avouer ses sentimenlS ; tantôt lui-même l'apostrophe, 

Ces figures ne. sont plus des chimères, des êtres de raisoo : e lles sont 
dt,ormais, sous le regard du poète, une personnalité morale , une individuali
té. Ces figures sont comme rcmpUes de désirs ct d 'insatisfactions . 

Ainsi le poème consacré au carré. 
Chacun de sos cô,ls 
S'admire tùms Its autres .. . 

Un poème consacrt! aux pàralJèles. 
On va, l'espace est grand, 
On st! côtoie, 
On veul parler. 

(voir J'annexe 1 de l'anicle pn!céden~ page 483) 

La sinusoïde so fatigue d'avoir à constamment monter el descendre, la 
parabole aspirt longu~mt!nr à la fugilive If volupté» de Jon sommd. 

Dans l'univers froid de la géoméltIe se retrouvent projetés les drames de 
la société humaine. Il humanise l'inhumaln, 

A quelques années d'intervalle j'ai proposé à des é lèves de premiè ire 
technique de découvrir, tommenter, analyser, nommer, etc . le poème sui
vant : 
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Venant dt! loin 

A v~c toujours la mêm~, 
LA rigulière al/ure, 

Chaque pas que j. fais 
Est par avallce inscriJ, 
Chaque lieu que j. touch. 

Etait prUt'ti,,' 
Mais par ma stult histoire 

V.Mnt de loin 

Vers cetle volupt', 
Mais si courte, aLl sommet. 

Puis repartir 
En sens inverse 
Pareillement, 
Exactement. 
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